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Une brève histoire de l’école secondaire de la Montée 

 

 

 C’est au milieu des années 1950 que les cours dits « complémentaires » (deux 

ans) et « supérieurs » (trois ans) sont fusionnés par le gouvernement québécois afin de 

créer le cours secondaire de cinq ans.  Cette décision pousse les commissaires d’écoles de 

Sherbrooke à se lancer dans l’aventure de l’édification d’écoles secondaires. 

 

Ce sont les jeunes 

hommes qui sont 

d’abord pris en 

considération par la 

Commission scolaire.  Il 

faut rappeler que les 

classes supérieures pour 

garçons de la Ville de 

Sherbrooke avaient déjà 

été centralisées au 

centre-ville à partir de 

1950.  Mais avec le projet d’intégration du premier et deuxième cycle secondaire dans la 

même institution, l’érection d’un nouveau campus devenait nécessaire.  C’est ainsi qu’en 

mars 1957, les commissaires requièrent les services des architectes Jean-Paul Audet et 

Albert Poulin pour la préparation de plans et devis pour une future école secondaire pour 

garçons, et qu’ils autorisent l’achat d’un terrain appartenant aux Filles de la Charité du 

Sacré-Cœur de Jésus, sur la rue Bowen au sud du pont Joffre.  Le 25 avril 1958, le contrat 

général pour la construction de l’école secondaire Saint-François est accordé, pour la 

somme de 1 009 985 $.  Les Frères du Sacré-Cœur, qui dirigent l’École supérieure 

(aujourd’hui, bâtiment du Centre d’éducation aux adultes Saint-Michel), quittent cette 

dernière pour prendre en charge la toute nouvelle école secondaire pour garçons Saint-

 
Vue aérienne de l’école secondaire Saint-François, dans les années 1960.  (Collection de la 

Société d’histoire de Sherbrooke,  IS3) 
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François, en partenariat avec une équipe d’enseignants laïques.  L’école ouvre ainsi ses 

portes en septembre 1959. 

 

En parallèle, les 

commissaires voient 

rapidement à faire 

construire une école 

secondaire pour les 

filles, qui sont de plus 

en plus nombreuses à 

poursuivre leurs études 

au-delà du primaire ; 

surtout dans le contexte démographique du baby-boom québécois.  On souhaite aussi 

ériger ce futur établissement dans le quartier est de Sherbrooke.  À l’été 1961, des 

terrains sont achetés au coin de la 13e avenue Nord et de la rue Sainte-Famille.  En août 

de la même année, les commissaires embauchent la firme d’architectes Boulanger, 

Faucher & Gagnon pour voir à la préparation des esquisses préliminaires et des devis 

pour la future école secondaire Le Ber.  Le projet prend progressivement forme, si bien 

que le contrat pour la construction de l’école est accordé à l’automne 1963.  Lors de son 

ouverture en 1964, l’école est dirigée par la communauté religieuse des Filles de la 

Charité du Sacré-Cœur de Jésus. 

 

La Commission scolaire régionale de l’Estrie (CSRE) prend possession des deux 

établissements pour l’année scolaire 1965-66 ; créée en 1964, la CSRE a la charge de 

l’enseignement secondaire, professionnel et aux adultes sur l’ensemble du territoire 

estrien, jusqu’à sa dissolution en 1986.  C’est sous l’égide de la CSRE que les deux 

écoles connaissent leurs premières transformations.  Tout d’abord, les communautés 

religieuses se retirent pour laisser toute la place au personnel laïque : en 1967, à Le Ber et 

en 1980, à Saint-François.  De plus, la Régionale voit à l’agrandissement et au 

réaménagement des établissements.  L’école Le Ber est agrandie au début des années 

1970, puis en 1981.  L’école Saint-François est aussi réaménagée au début des années 

Esquisse de l’école secondaire Le Ber.  (La Tribune, 13 septembre 1963, p. 3)
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1980.  Il faut dire que ces travaux sont motivés par la fermeture, en juillet 1981, de 

l’école Saint-Jean-Baptiste, qui accueillait à cette époque des élèves du premier cycle 

secondaire.  Dorénavant, les élèves du secondaire de l’Est de Sherbrooke fréquenteront 

uniquement les écoles Saint-François (1er cycle) et Le Ber (2e cycle). 

 

En juillet 1986, les deux écoles retournent sous le giron de la Commission scolaire locale.  

C’est cette dernière qui poursuit la modernisation des établissements.  En 1988, les 

commissaires autorisent la construction d’un gymnase à l’école Saint-François, selon les 

plans et devis de l’architecte Louis Faucher.  D’autre part, la Commission scolaire de la 

Région-de-Sherbrooke (CSRS) autorise le regroupement (institutionnalisation) des écoles 

secondaires Saint-François et Le Ber à partir du 1er juillet 1998.  Ce regroupement 

administratif est confirmé avec la modification de l’acte d’établissement de l’école en 

avril 1999, qui permet l’adoption du nom d’« École secondaire de la Montée ».  Depuis 

quelques années, l’école propose les programmes en « Santé globale » et « Arts de la 

scène ». 


